
Expo raciste à Perpignan 

Comme à son habitude, le maire FN/RN de Perpignan n’a pas célébré le 19 mars.               

En contrepartie, il a organisé, au nom de la Ville, et avec le Cercle algérianiste, une 

exposition de photos de massacres perpétrés par le FLN, et de photos sur des massacres du 

HAMAS.  

 

 

Il est à signaler que le montage de cette exposition s’est fait en l’absence de validation 

scientifique. 

Pour la première fois, ce sont les médias qui nous ont appelés pour savoir si nous (le Collectif 

pour une histoire franco-algérienne non falsifiée) allions réagir.  Nous n'avions pas attendu 

leur appel. Tout de suite l’élaboration d’un communiqué était décidée. L’urgence ne nous 

paraissait pas propice à un rassemblement. Mais au fil des heures, des signatures d’autres 

organisations, et de demandes de rassemblement, nous avons décidé qu’il aurait lieu le 

samedi 23 mars à 9h30 aux abords de la salle où était prévue l’exposition. Avec l’accord du 

préfet (accord qui nous a été réclamé par la police), beaucoup de monde derrière des 

pancartes. Au bout d’un moment, nous avons même quitté l’emplacement prévu et nous 

nous sommes approchés de la salle. Là, les slogans ont fusé. « Fascistes », « Racistes », et 

surtout « OAS fascistes. Perpignan n’est pas à toi ». Présents au niveau des médias: 

l’Indépendant, France bleu Roussillon, FR3 Occitanie.  

J’ai pris la parole et lu le communiqué suivant : 

Le Collectif pour une histoire franco-algérienne non falsifiée dénonce la nouvelle provocation 

du maire FN/RN de Perpignan et des nostalgiques de l’Algérie française qui avec leur 

exposition instrumentalisent les crimes odieux commis par le Hamas le 7 octobre  dernier 

pour jeter le discrédit sur la lutte légitime que mène aujourd’hui le peuple palestinien menacé 

d’un génocide par le régime d’extrême droite de Netanyahu et la lutte tout aussi légitime 

qu’a mené le peuple algérien pour son indépendance. Contre les amalgames, les 

révisionnismes et les falsifications de l’histoire coloniale, et l’instrumentalisation de l’histoire 

de notre pays, notre Collectif réaffirme son combat pour la vérité, la justice, l’amitié entre les 

peuples et la construction d’une mémoire partagée et apaisée. 

Le rassemblement s’est terminé à 10h30. Nous étions tous satisfaits de notre action qui s’est 

déroulée sans incident. 

Jacki 


